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(Un)Loved Modern était le thème d’une conférence organisée par ICOMOS Australie en 2009, 
en collaboration avec Docomomo Australie et le comité scientifique d’ICOMOS dédié au 
patrimoine du XXe siècle (ISC20). Quinze ans plus tard l’appréciation de l’héritage bâti récent est-
elle moins ambivalente? La démolition de l’hôtel de ville de Sept-Îles, maintes fois envisagée par 
le Conseil municipal, âprement désirée par les trois maires qui se sont succédé depuis 2020, 
laisse penser que non. L’évaluation patrimoniale commandée par la Ville qui reconnait en cet 
édifice conçu en 1959, par les architectes Affleck, Desbarats, Dimakopoulos, Lebensold et Sise, 
l’un des plus importants de Sept-Îles en regard du patrimoine, n’a aucunement fait changer d’avis 
les autorités locales. Octobre 2022, à Kirkland, la maison-atelier que Charles Daudelin s’était fait 
bâtir sur un terrain situé en campagne, alors que sa construction fut amorcée en 1951, était l’objet 
d’un avis de démolition. Ses nouveaux propriétaires visaient au lotissement de son terrain. 
Cependant, le processus fut enrayé par des voisins inquiets de la disparition de son grand jardin, 
rare enclos boisé dans un environnement de résidences individuelles et de centre d’achats, de 
même que par l’opposition de Docomomo Québec à la disparition du lieu de création d’un des 
plus grands sculpteurs modernes du Québec. En principe, bonne nouvelle : la Maison Charles-
Daudelin et son site furent définitivement classés par le ministre de la Culture et des 
Communications en mars 2023. 

Après plus d’un demi-siècle de vie utile bien des édifices des années 1960 et 1970 nécessitent 
des travaux de réfection, sinon des modifications pour les adapter au changement d’usages et, 
dans plusieurs cas, pour actualiser leur image. Aussi, les demandes concernant ce bâti se 
multiplient dans les carnets de commandes de nombre d’architectes au Québec. Afin de dresser 
un premier bilan de ces projets, au cours des derniers mois, Docomomo Québec a organisé une 
série de conférences publiques sur le thème « Intervenir sur le moderne ». 

Docomomo Québec est une association vouée à la documentation et la conservation de 
l’architecture du mouvement moderne, liée par une entente de partenariat avec l’UQAM. Elle est 
la section locale de Docomomo International, un réseau initié en 1988, sur le modèle d’ICOMOS, 
et représenté aujourd’hui dans plus de 70 pays et régions du monde, la plupart des antennes 
étant établies au sein d’universités. 

Les présentations furent variées, les projets allant de l’agrandissement d’une école primaire de 
la banlieue de Québec au renouvellement de l’immense complexe fédéral – 130 000 m2 - Portage 
III à Gatineau, en passant par la réfection des façades d’une petite tour de bureaux sur le plateau 
de Sillery ou encore par celle de la monumentale toiture tout en courbes de la cathédrale Saint-
Jean-Baptiste de Nicolet, tous des édifices en béton. Aucun n’est protégé en vertu de la Loi sur 
le patrimoine culturel du Québec. Néanmoins, plusieurs sont inventoriés ou leur valeur 
patrimoniale est reconnue par une autre instance, tels le Conseil du patrimoine religieux du 
Québec ou encore le Bureau d’examen des édifices fédéraux du patrimoine. Les interventions 
documentées au fil des mois témoignent d’une diversité d’approches dans le traitement de ces 
immeubles, témoins de la Révolution tranquille. 



Le 10 mai 2024, au Centre de design de l’UQAM, pour clôturer la série, une table ronde est 
organisée où les architectes et leurs partenaires et collaborateurs sont conviés à faire le bilan 
des expériences. Pour les personnes intéressées qui n’eurent pas l’occasion d’assister en 
présence ou en ligne aux conférences, la vidéo de la plupart d’entre elles est publiée sur le site 
WEB de Docomomo Québec, accompagnée d’un résumé. 

La diversité des conditions et des résultats de ces différentes expériences suscite plusieurs 
questions. Esquissons-en quelques-unes. 

Quel est l’intérêt d’un statut patrimonial obtenu dans le cadre de la Loi sur le patrimoine culturel? 
Lors de projets d’intervention, une telle reconnaissance offre-t-elle plus de garanties quant au 
respect de l’authenticité du bien?  

Quelle est la portée de l’étude patrimoniale dans le processus d’élaboration et d’approbation des 
initiatives de restauration/réhabilitation/réfection? Quelle est la pertinence de leur forme avant 
tout littéraire, alors que les modalités de conception et de communication du projet d’intervention 
sont avant tout graphique? 

Dans quelle mesure la valeur patrimoniale d’un édifice ou d’un ensemble est-elle préservée alors 
que celui-ci est profondément modifié? 

L’intervention sur le patrimoine, qu’il soit moderne ou ancien, nécessite-t-elle une attitude et des 
compétences professionnelles particulières?  

La revendication visant à la conservation du patrimoine culturel qui s’est progressivement 
imposée avec plus ou moins de succès depuis plus de deux siècles, peut-elle résister aux 
multiples et profonds ébranlements que connaissent les sociétés contemporaines, sous la 
pression notamment des déséquilibres sociaux et du dérèglement climatique? 

Si vous désirez assister en présence ou en ligne à la table ronde organisée le 10 mai 2024, au 
Centre de Design, cliquez ici « Intervenir sur le moderne. Table ronde : bilan des expériences » 
ou pour plus d'informations sur Docomomo Québec et ses activités, visitez le site internet 
https://docomomoquebec.ca/. 
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